
Alliance Nationale Contre la Faim en Burkina Faso 
 
1) Qu'est-ce qui –dans votre pays- a entravé les chances des populations les plus pauvres et 
vulnérables d’accéder à une alimentation saine et sûre? 

Les principales erreurs et/ou négligences commises au 
Burkina Faso ayant conduit à une aggravation de l'insécurité 
alimentaire et de la malnutrition des plus pauvres et plus 
vulnérables au  sont à mon avis de plusieurs ordre dont les 
principales:  

- non maîtrise des prix des denrées alimentaires, 
- mesures de défiscalisation des coûts des denrées 

alimentaires, 
- agriculture faiblement mécanisée,  
- manque de promotion de la production locale,  
- manque d’une politique efficiente de restauration de la fertilité des terres,  
- non développement de semences adaptées aux réalités climatiques, 
- faible accessibilité des semences améliorées de céréales (riz, maïs, sorgho et mil) par la majorité 

des producteurs, 
- faible disponibilité des semences améliorées de céréales (riz, maïs, sorgho et mil) dans les régions 

de production, 
- hausse vertigineuse des coûts des engrais,  
- non maîtrise de l’urbanisation galopante qui vide les campagnes des bras valides jadis 

indispensables à la production. 

2)  Avez-vous vu des améliorations dans la lutte contre la faim et la malnutrition depuis 
la «Conférence de haut niveau sur la sécurité alimentaire mondiale: le défi du changement 
climatique et la bioénergie» qui s'est tenue en juin dernier au Siège de la FAO à Rome?  
 
Depuis la campagne agricole 2008, des actions tendant à réduire l'insécurité alimentaire et la 
malnutrition des plus pauvres et plus vulnérables ont été initiées par le gouvernement. Ce sont 
principalement:  

- le soutien de la production agricole par une subvention des intrants agricoles: engrais et semences 
(malheureusement la subvention des engrais s’est  essentiellement concentrée sur  la culture du 
coton), 

- la mise à disposition de semences améliorées de riz à des producteurs, 
- le développement de la commercialisation de la production locale de riz,  
- le développement de la stratégie des filières de production agricole,  
- la médiatisation des activités de production des producteurs modernes pour servir de modèle aux 

autres producteurs agricoles, 
- ensemencement des nuages pour améliorer la pluviométrie, 
- l’introduction de la culture du jatropha pour la production de la bioénergie. 
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